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De Conftantinople le 30. M at.

t troubles en Egypte 
ne font rien moins 
qu’a{Toupis, 8c l ’on 
attend de retour le 
Chiaou}?, que le 
Grand-Seigneur y  a 

envoye depuis quei- 
que tems pour etre 
inftruit au jufte de 

la lituation des affaires dans c tte Pro- 
vimce. Le rapport de l ’Fnvoye decidera 
de la refolution que prcndra S. H. qui 
pourroit bien confier au Ca pi tań-Bacha 
le foin de reduire les Rtbelles, lorfqu’iI 
ira  avec fa F lo tte  recueillir les capita- 
tions 8c autres taxes imposees aux habi­
tans des Ileś de VArchtpel. Une autre 
fedition, non moins a craindre pour les 
fu iteSj eft celle dont le-fcu v i.n t de s’al- 
lu m c r  en A lban ie. Quelques Mecon- 
ten s,q u i voudroient a toute force entrai- 
ner la m ultitude dans leur exemple, 
exercent m ille exces contręceux, ou que 
la crainte des cbatim ens, ou 1’intere: de

leur repos, ou leur fidelite envers la 
Sublime Porte retientdans les bornes du 
devoir.

De M adrid !e 27. Mat.
L ’e'tat du Roi empira confide'rable- 

ment la femaine derniere contrę 1’attentc 
des Medecins, qui jugeoient qu’il ne fur- 
viendroit point a S. M . de crife aflfez 
forte pour entrainer tout d’un coup le  
Monarque du lit au tombeau.

L ’Amiral Bofcatven, qui m ouilloit 
encore le 4. a Malaga, en partit le jour 
fiiivant pour joindre 1’Am iral Broderick, 
&  prendre le commandement de fora 
Efcadre.

De P a ris le s- 
Sa M aj: vient dc donner une Ordotl- 

nance, fervant de regle a tous les fnge'- 
nieurs, dont ie nombre eft fixe' a trois 
cen s,&  1’ Ecole e'tablie a Sedart: Ces Meft- 
lieurs, qui auront rang de Lieutenant d’ 
Infanterie, feront avances, a mefure du 
progres qu ’ ils feront dans le Genie, Sc 
qu’ils fe deftingueront par leurs t: !ens. 

L ’embarquement, que l ’ors va faire



dans nos Ports, n’eft plus un m iftere. On 
com pte d’embarquer au moins 25000. 
Hommes, tant fur 600. Bateaux plats, 
que lur les Vaiffeaux de ligne qui forti- 
ront de Breji &  de Rochefort. U s’agit, 
dit on, d’une defcente dans la Grande- 
Bi etagne ou en Irlande. L e  terns nous 
apprendra fi cette Expedition, annoncee 
d ’avance &  fi ouvertement, n’a point 
qtulque autre but, que le feul eyenement 
pourra deve!opper.

De Londres le S. J u in .
JI y  a des Lettres de Gibraltar du 4. 

du mois dernier, lefquelles confirment i ’ 
arrive'e de 1’Am iral Bofcawen dans ce 
Port; Il y  m ouilla le 26. A vril; Et il fe 
dilpofoit a a !L r prendre le commande- 
rnent de 1’Efcadre de 1’Am iral Broderick 
dans la Mediterranee. Six G aliottes a 
Bombes &  quelques Fre'gates doivent al- 
ler joindre cet Am iral au pL itót, afin de 
le  m ettre en etat d’engager la F lo tte  
F ra nęoifi, aulfi-tót qu ’elle fortira de 
Toulon. On continue daffurer aulfi, que 
1’ Amiral Bofeawen eft charge d efcoru r 
le  R oi des Deux-Siciles en Efpagne, au 
cas que ce Prince juge fa prefence necef- 
faire dans cette Monarchie; Et que notre 
Cour* qui a tant contribue a Petablif- 
fement de S. M . Sicilienne fur le Tróne 
de Kaples, a refblu de foutenir ce Mo- 
narque de toutes les Forces dans l’ac- 
compliffement de toutes fes intentions 
par raport a 1 'Efpagne &  a V Italie. C e­
pendant le R oi d 'Efpagne fe trouvoit 
encore dans le meme etat de langueur, 
fufceptible des memes variations,fuivant 
les Lettres, que fo n  a reęues par la M ai- 
le  arrive'e de la Corogne avant hier. il 
eft venu en meme tems un Cotirier de la 
part du Com te de Brifiol, Envoie Extra- 
ordinaire du R oi a la Cour de Madrid; 
M ais on n’a jufqu’a prefent rien publie' 
du contenu des Depeches q u ’il a ap- 
portecS.

J1 etoit arrive le  2. de ce mois une
M aile de Lisbonne,  dont les Lettr s font 
datees du 6. Mai dernier. La Cour a 
recu par la meme voie que!ques D epe­
ches de M r, Hay, M iniftre 'de S. M. a la 
Cour de Portugal. J 1 ne paroit pas, qu ’ 
elles renferment rien d’e!Ttntiel touchant 
les Prifonniers d’Etat : La tranquilite 
fembloit cependant fe retablir dans cc 
R oiaum e,

Une Iettre particuliere de Madras du 
8- Novembre dernier porte qu’un Navire 
Hallandois, arrive' de B a ta lia  8c charge 
dei 50. m ille pagd s en efpeces, de la va- 
leur d’environ 600. m ille fiorins d’ Hol- 
lande, a y a n t. ete oblige de relacher a 
Pondich:ry, M r. de Lally, Gouverneur 
de la Place, y  avoit retenu ce N avire 
dans le  P ort, fous promeffe qu’il tien- 
droit compte de fa Cargaifon en Europę. 
C ette Iettre ajoute qu ’apres la prile du 
Fort St. D avid.8zde Goudelour,\esFran- 
ęois avoient leve de fortes Contributions 
fur les habitans ; M ais que les N atifs, 
laffes de la conduite de ces nouveaux hó- 
tes, s ’etoient re'vo!tes, qu ’ ils en a v o i c n t  

maftacre un grand nombre, &  que le re­
fte, ayant effuye' des pertes &  des fati- 
gues inouies, s’etoit vu reduit a retour- 
ner a Fondichery.

D ' Utrecht le //• Ju in .
Des lettres, datees d'Erbejeld  le 5. de 

ce m ois, marguent que le meme jour 
un detachem ent de ChalTeurs Hanno-' 
<vriens,  de Houffards noirs 8c de Grena- 
diers de Błock ayant penetre inopinement 
de tous cótes dans la Place, il s ’y  etoitt 
pafse unt vive efcarmouche avec la Gar- 
nifon, composee de 170. hommes de 
Troupes Franęoises, dont on avoit tue 
& blefse une bonne partie, chafse le re­
fte, 8c fait 83. prifon niers, tant Dra- 
gons que Houffards de lu r p in ,  parmi



lefquels fe trouvoit le Commandant avec
8- Officiers. Ces lettres ajoutent qu’un 
Corps de mille hommes, commande par 
le Prince Hereditaire de Brunjwicksźtoit 
venu prendre pofte vis a vis la Ville. L ’ 
Arm ee Franęoise fe mit l e j .  en m ar­
ch e, 8c alla camper a une lieue en deęn 
de M arbourg, dans la petite plaine de 
Niedervacberen. Ses Troupes legeres s’ 
avancent vers le Haut Duche de W eft- 
f  balie.

On apprend du Bas Rbin qu’un Corps 
ennemi, qu’on dit de 3000. H om m es, 
s ’eft avance fur Elvelfeld  fur la Fippee, 
dans le Duche de Bergb, 8c qu’il a atta- 
que un pofte avance de 120. homm es, 
qui etoient dans cette petite V i l l e ; 
ce pofte a fait autant de defenfe qu ’il 
a ete pofhble. M. de Mon fo r t > C api­
taine au Regiment de Pro<vsnce> qui le 
com m andoit, a ete enveloppe , blefse 
&  pris' avec une partie de lon detache- 
m ent; Ie refte s’elt rcplie fur le R eg i­
m ent de Provence,  qui etoit campe a 
Medman.

De V a r fv ie  le 27. J u in .
Pour porter d’autant plus efficacement 

les Juifs, nommes Anti-Talm udiftes,  a 
fe convertir fans delai a la Ste. Foi Cu- 
tho!ique, qui dans leurs Re'quetes, pre- 
fentees tant au R oi, qu’au Prim at, ont 
bien des fois protefte que ltu r refolution 
de 1’cmbraffcr etoit inebranlable; S A . 
M gr. Łubieńfku  Prince Primat du R o ­
yaum e vient de leur a‘ddrefler une Lettre 
en^reponfe a leurs dites R equetes, dont 
VOici la traduaion-

„ C  c li avec bien du contentement que 
, , vos deux Requetes Nous font parver 
„n u es, 8c N ous avons rendu des graces 
„tnhm es a Dieu d . ce que par fa mife- 
„ricorde il vous ait fait reconnoitre, que 
„ la  Croix que vos Ancetres regardoient 
„pour ignominieufe, ayant ete fanSifiee 
„p a r la Mort &  les foulfrances de Jesus

„d e  Mazareth, eft de've'nue 1’origine du 
„S a lu t humain, au m oicn de la quellę 
„ V o u s  voulez etre reunis au fein de 
„n o tre  Ste. M ere 1’Eglife CathoIique Ro- 
„m aine, en vous rendant dignes par les 
„vertu s Cardinales de la Foi, de l’A- 
„m o u r , &  de 1’Elpe'rance de deve'nir fes 
„Enfans. Ce defir qui Vóus enflamme, 
„rem plit notre Efprit djailegrefle, mais 
„n o tre  joie feroit bien plus parfaite, fi 
, ,depuis cinq ans qu e, N ous entendons 
„parler de vos intentions, nous en vif- 
„fions les effets. Yous vous comparez 
,,dans vos Re'que'tes a ces Cerfs qui de- 
„firent l ’eau de la Fontaine; mais nous 
„n e voions pas par vos difpofitions que 
,,vous fo iez emprefses a en approcher. 
„Confiderez combien de vos Confreres 
„ fo n t m orts Infideles dans le cours de ces 
,,cinq annees, qui au lieu de le rafrai- 
„ch ir  a la Source de la ve'rite, fe trouvent 
„p recip ites dans les fiammes eternellesy 
„ E t  fi vous pouviez approcher 1’oreil du 
„trifte  sejour de leur tourmens 8cde 
„leur Iamentations, vous entendriez, qu* 
„ i ls  rejettent toute la caufe de Jeurs 
,,ma!heurs fur vous autres, qui avez ete 
„ leurs Chtfs &  leurs Condućteurs.

, .N ’etant pas vous meme folidement 
„ in ftru itsd es principes du Chriftianifme, 
„vo u  voulez provoquer en difpute vos 
, , Confreres ineredules ? Cette entrepri- 
„ fe  exige quelque chofe de plus que la 
„fim ple connoilfance de la Bibie, felon 
„ le s  paroles d'Jsaie  Chap: 12. v. 3. J l  

faut auparaaoant puifer de I’ Eau 
„ dans la Fontaine de a/otre Sauveur, c’eft 
„ a  dire, il faut renaitre par Ie Sacrement 
„du  Bateme &  deyenir participans de la 
„D o ćtrin e  de 1’ Eglife, avant que de com- 
„m encer a parler de la Foi &  de com- 
„batre des Dogmes errone's.

C ’eft pourquoi je vous adreffe a cha- 
„cu n  de vous, qui delirez le Batem e, les 
„Paroles de l ’liccleliaftique Chap.-j, v.8 .
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Ne Jijferez pas de vous connertir auSei- 
, 'g neur, &  ne rennoiezpas d'un jour a P 

autre pour que nous ne deneniez pas 
” indignes d'une fi grandę Grace &  que 
*\nous ne nous attiriez pas la punition de 
” ,Dieu; M ais ce que vous avez.refolu par 
„ le  §t. Efprit, execu tiz-le  avec I’aide de 
’ ,D ieu  en vous faifant inltruire par notre 
’ ,Clerge dans les preceptes dc la Reli-

„ g i ° n* _ , .
„ Y o tr e  Converfion ne doit pas etre 

„fuperficielle en parolles 8c en vaines 
„difputes, mais dans le chang ment de 
„v o s  mceurs &  la reformede votre Cceur 
„ &  de votre Efprit,felon que Dieu Pa de- 
„m ande du Peuple d’ J sra el par fon Pro- 
„phete J o d  Chap: 2, v. i z .  Connertif- 
„ fez nous d moi de tout notre Cceur en 
„ jeunant,  en pleurant, &  en fanglottant: 
„  Dechirez nos Cceurs &  nos pas nos ha- 
, , bits; Et a 1’ im itation de Phum ilite 8c 
„d e  la douceur du tres faint Meffie que 
„ le s  Anciens Prophetes appelloient l ’ A- 
„gn e a u , felon que le dit Jsaie  Chap.-16. 
„ v .  1. Donnez nous Seigneur PAgneau 
, , dominant fu r  Terre,  il faut que vous 
,,vous e'xerciez dans 1’efprit de Phumi- 
„ l i t e ,  de la foum iflion, 8c de la docilite: 
„ C a r  en vous preparant a la profeffion 
„d e  la Foi de M efiie, vous etes obliges 
„d e  re'noncer a 1’incredulite &  aux er- 
„reurs du Judaism e 8c du Dem on, non 
„pas devant les homm es, mais devant 
„ le s  Anges qui infcrivent vos noms 
„dans le Livr« de la V ie . Par conse- 
„q u en t votre renonciation ne doit pas 
„e tr e  en paroles, m ais dans vos M oeurs 
„ &  vos aćltons qui cara&erifent le veri-
„ta b le  Chretien- - .

,,E t  comme vous etes aftures d’avoir 
„ a  recommencer le combat avec un En- 
„n em i fier, ruse', 8c puiffant* tachez 
„ q u !il ne re'trouve pas en vous la se- 
„m ence des Vices &  d e s  aftions aux- 
„qu,elles vous allez re'noncer. N ous n* 
„u io n s d’aucune lorce ni authorite pour

„v o u s  attirer a la fo i, 8cNous ne vous 
„prom ettons point d’ autre recompcnfe, 
„q u e  celle de la grace de 1’Agneau au 
„q u el Nous faifons N os prieres pour qu* 
„ jt  vous accorde fa misericorde. M ais 
„n o u s craignons qu’en Vous rćeonnoif- 
„fan t pour Chretiens, nous n eprouvions 
„dans vos aftions ćk vos moeurs q u el. 
„q u e  chofe de contraire aux devoirs 8c 
„ a u x  proineflcS que vous faites a D ieu.

„ E n  faifant nos prier s au Seigneur 
„avec notre Clerge pour raugm entation 
„des ferviteurs du Ptre Eternel, nous ne 
„m an qutron s pas de i’invoquer aulli, 
,,pour qu ’il vous dćlivre de Ja tentation 
„des appas du m onde, de la Chair 8c du 
„D em on. V o u sa u r.z  par ordre du Roi 
„des Lettres pour Mrs. les Staroftes de 
„ Busk Scde Gliniany, &  vous ne man- 
„querez pas de la proteftion Royale 8c 
„des principaux Seigneurs Ecclefiafti- 
„q u e s  8c Seculierś- M ais fi vous difierez 
„ p lu s  long tems YOtre. falut , pappre- 
,,hcnde &  commence a trembler pour 
„v o s  ames, que les foins finceres que }e 
„m e  donnę pour votre Converfion ne 
,,deviennent infru£lueux,par vosdelais af- 
„ f  fites au St B a t e m &  quevous me- 
„m e  ne devenicz le jouet du Dem on. 
„J e  vous remets donc a la Ste gardę de 
„m o n  D ieu , ce Dieu de vos Peres qu ii 
„exauce la Priere que D a n td  le S e m te u r  
„felon  fon ceeur lut addrefloit pour in- 
„voq u er fa misericorde fur le Peuple d 
„  Jsrael difperse Ps-- 105. v. 47. 
fiious Seigneur notre D>eu,& rajfemblez 

'\nous des N ations pour que nous con- 
’ ’'fejftons notre N om , &  que nous nous
,gl,rifions en Padorant. Benit foit le Dieu

Jsrael de Siecle en Siecle, (3 tout le 
Peuple s^eeriera Ainfi fo it - t l! Ainfi foit-  
il, V oila ce que nous vous fouhaitons, 

,&  quand vous aurez donnę 1 exem ple, 
„no,us le fouhaitons aulli a tous ceux de 
„vo tre  race qui le trouvent dans ces 

„pa'is ,&c.



SUPPLEMENT a  i . a  G A Z E T T E  d e  VARSOVIE
d u  2 7 .  J u i n  1 7 5 9 .

Suits du J O U R N A L  de i'Armee Combinće I. &  R . &  de l'Em pire, depuis le 8.
.jusques au 12, J u in .

E u  Ą ua rtier- General a Forehheim . 
de Haddick General de Cavallerie, qui, ainfi qu’On I’a dit dernie­
rem ent, avoit e'te detache avec un Corps de Troupes I . &  R. dc 
meme que le Ge'neral Baron de Ried, a rm a  le 8. a Chorndorf, M . 
deR ied  arriva de fon cóte a Kaltenbrun,d ’ou il envoya un de'tache-
ment de Houftars aux ordres d’un Capitaine vers les Frontieres de
] ’Eveche de Fulde du cóte de Bifcboffsheim, pour couvrir ce Bail-
lage contrę tes incurfions des Ennemis.

L ’on apprit le m em e jour,quela plus grandę partie desTroupes a 
ordres du Prince Henr i cantonnoient encore dans les environs de Zm ickau ; que 
ce Prince avoit m is dans Rlauen 3 Bataillons &  quelques Efcadrons, 8c que de plus 
»1 avoit preś d'Auerfpacb 8c de Schneeberg quelques petits Corps' de Troupes.

Le 9. le Ge'neral de Haddick fe porta a Mittereeick, 8c les Ge'ne'raux de R ied  
8t de Kleefeld marcherent, Ie premier a Alrverthaufen 8c 1’autre a Hollfeld 3 M . de 
Kleefeld plaęa fes poftes avances de faęon a pouvoir obfcrverCulmbach-Perneck, Sele 
grand chemin de Bayreuth, Sc il envoya auffi un dctachement a H o jf, pour pou- 
voir etre inftruit avec d’autant plus d’exa£titude des mouvemens des Ennemis. 
Cependant on apprit, que le Prince Henri s’etoit replie jusqu’ a Cbemnitz, ou i l  
fejournoit, &  que le General de Knobloch campoit avcc un Corps de Troupes a 
Freyberg. r

Le 10. il n’y eut de part &  d’autre rien d’inte'reirant.
Le 11 . M . de Haddick entra par Egra en Boheme avec le Corps de Troupes

1 a fes ordres , &  le Gene'rai Baron de Luzinjky 3 qui jusques a prefeht avoit e'te a
Z  Jeb, fe porta a Monichsberg.

Le Baron de Vec%ey, Colonel Commandant le Regim ent de Seczeni Houffars, 
qui s’eft conftamment diftingue, fut Ie meme jour declare' General-M ajor.

Ałijourd’hui 12. 1’ Armee a reęu ordre de fe tenir prete a marefter, 8c l ’ora 
vje,n* ‘k  recevo‘r la nou vd le, que les partis Ennemis , qui avoient penetre de 
1 Eveche de Fulde dans celui de W nrtzbourg, -s’etoient abfblument retires d e c e  
dernier pays, dans lequel ils ont rode' pendant quelque tem s.

De Franc fort, le 14. J u in .
L- Armee eft partie le 6. du Camp de Nidervacbern  pres de M arpourg, pouf 

a ller camper a Fet ter. >
L e 7 . 'A Franckenberg, 8c Ie S- a Sachfemberg, oii .elle fejourne aujourd’huL 
M . de i t .  Pem  avec ro. Bataillons de Grenadiers Sc la Brigade d’ Infanterie 

. a’Aqm taine , a precede la marche de 1’Armee ; il eft parti des environs de M ar- 
pm rg  le s. , pour aller a Fetter^ le 6. a Franckenberg, fe 7. a OberoĆk ; oii 
il fejourna hier , Sc d ’ou il pen ar t aujourdffiui, pour aller a Immengbaufen a une 
lieue de Co, back. 6

N°. LI.



M . Daunet avec 4* B ataillons, un R egim ent de Cavallerie Set es Tróupes 
legeres, qui depuis le depart du Bas-Rhin a toujours occupe les poftes dii flanc 
gauche de 1’A rm e e , a marche le 6. de Batienberg a Altem berg , &  le 7. a Me- 
dębach, ou il a fejourne le 8 . ,  il en part aujourd’hui pour aller a Niederfcheideren,  
a  une lieue de Corbacb.

La referve de Al. le Duc de Bf oglie, eft partie le 6. de Gontershaufen vis-a- 
vis Hombourg , fur la riviere tiohm  ,  pour aller camper a Treyfa; les VoIontaires 
de Clermont,  qui fervent3 a cette referve, occuperent le meme jour le pofte deZre- 
genhayn ,  que I’Ennemi yenoit d’abandonner , ou il a laiffe 3 pieces de Canon.

Le 7. la Referve s’eft portee a Treyfa; les poftes avances que l ’Ennemi avoit 
en avant de YEder ,  fe font replies le meme jour derriere cette petite riviere a 
F ) itzla r  8c Eetzberg; elle a fejourne ie 8- , 8c elle marche aujourd’hui a Obettzjf. 
A l. le Duc de Bi oglie 2. rejoint ie 8. cette referve , dont il a repris le commande­
m ent.

L e General Tmhoff' a abandonne Ie 8. Ie pofte de F r itz la r ,  &  s ’eft replie fur 
CaJJel; le Corps aux ordres de ce General eft d ’environ 11000. hommes.

L ’Arme'e du Prince Ferdinand  etoit le  6. a Soefts le 7. un Corps de ćooo. 
hom m es de cette Armee s’e lt avance a Stradberg.

N ous venons dans 1’ inftant de recevoir les nouvelles fuivantes.
Les Troupes du R oi T . C. font entrees le 11 . a 4. heures du matin dans- 

CaJJel i le General de Za/łrow ,q u i  etoit dans cette Ville avec trois Regim ens d’In_ 
fantene &  un R egim ent de Cavallerie, sT n eto it retire a m inuit marchant tout de 
fintę a Munden 8c de la a Dronsfeldt. Les Franę is lont auiii entres a 2. heures 
apres midi dans la premiere de ces Y illes, les chalfeurs, que le General de Zaftrcw  
y  avoit laiffes, pour couvrir fa retraite, 1’ayant abandonne a 1’approche des T rou­
pes de France.

On a trouve dans CaJJel &  dans M m den  300. m ille rations de Fourra^e & un 
m illier de facs de bied.

L e  Ge'ne'ral d ’ Im bojf,  qui de CaJJel eft alle joindre Ie Prince Ferdinand de 
B run sw ick, a paffe par iFarboitrg, ou les Volontaires de Najfau font egalunent 
Cntres Ie 1 1 . ,  & ' ou ils ont encore trouye un petit M agazin.

Les Allies fe retirent du Rhin; leur Quartier-Ge'ne'ral etoit Ie g- a Werl, ie 9. a 
Soefi, &  le 10. a Lippjladt v le Prince de Holftein Gottorp a m a r c h e  avec fon Corps 
par Hani 8c Soejl fur Anrochte, ou il doit refter, pour obferyer ies mouyemens des 
Hran^ots vers Brielon, qui eft dejaoccune par ces derniers.

Il y  a encore Garnifon a M .n jler,m ais  on a transporte de cette V i11 e avec toti.- 
te la-diligence poffible le grand M agazin, qui y  etoit etabli, &  on I’ a conduit par 
deux routes differentes favoir par Warendorp 8c Ham fur Lippjladt.

On ne fait fi les A llies tiendront a 1’approche des Troupes Franęoijes; mais 
en tout cas il eft certain , que la retraite leur fera d iffic ile , puisque les F r a n c is  
font deja a Corbacb depuis le 10.

La terreur &  la confufion font extremes dans PArm ee alliee, lespartis franes 
de cette Armee pillent par tout, ou ils paffent, elle fouffre d ’ailleurs de la difette, 
tout y  eft d’une cherete exceflive; la livre de Jardy coute un quart d’ecu ; celle de 
boeuf yingt K reutzers &  celle de veau quinze.


